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Ålesund – Bodø 
24 juin au 9 juillet 1989 

 

Equipage (GIC) : 

9 personnes 

 

Bateau : 

Sun Fizz « SAMOA » (GIC) 

 

 

 
 
Un soir près de Torghatten. 
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(Photos Equipage).  
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Samedi 24 Juin 1989 

ÅLESUND 

Nous prenons l’avion Paris-Oslo, puis Oslo-Ålesund. Nous survolons les sommets enneigés de Norvège, puis l’avion atterrit 

sur une petite île en face d’ Ålesund. Vue du ciel, la mer est hérissée d’écume. Le vent souffle ! 

 

Ensuite, un car nous emmène jusqu’à Ålesund, où nous trouvons sans problème Samoa dans le port de plaisance dont les 

bassins très bien protégés s’étendent à travers la « vieille ville ». Celle-ci ne date que du début du siècle, car Ålesund, 

ravagée par un incendie, fut entièrement reconstruite. 

Tout l’équipage est bientôt au grand complet, certains sont déjà en Norvège depuis quelques jours. Guy a perdu son sac ! Il 

est décidé que, comme il y a deux Isabelle à bord, l’une des 2 va se faire appeler « Anabelle ». 

                Ålesund. Le port. 
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Dimanche 25 Juin 1989 

ÅLESUND - GEIRANGER FJORD 
8h10 - 22h 

Journée pluvieuse... La sortie d’Ålesund est très intéressante car la côte est parsemée d’îles. Je suis de quart pour la sortie 

d’Ålesund et l’entrée dans le Storfjorden. Ensuite, il faut prendre carrément un virage pour s’engager dans le Geiranger 

Fjord. Nous longeons des parois à pic bordées de cascades et de chutes d’eau. Les sommets alentours montent à 1 500 

mètres d’altitude, mais nous ne voyons rien en raison du temps très gris. Sous la pluie, j’essaie de prendre des photos. Les 

couleurs sont au gris, au vert et au bleu sombre. Au fond du fjord s’étagent quelques maisons, hôtels et campings. Nous 

nous amarrons à un ponton et partons à pied sur la route faire quelques kilomètres. L’endroit est désert. Aucun bateau. Il 

faut dire qu’il est 23 h, mais on ne s’en rend pas compte car il fait encore jour ! Finalement, le fjord paraît moins 

impressionnant ici que dans les « défilés ». 
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Lundi 26 juin 1989 

GEIRANGER FJORD - ÅLESUND 
8h - 20 h 

La sortie du fjord est très rapide : nous sommes poussés par un vent de SSW 5 à 7 Beaufort. Nous laissons derrière nous des 

montagnes enrubannées d’impressionnants nuages. A la sortie, des rayons de soleil nous attendent. 
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De retour à Ålesund, nous faisons une petite promenade en ville. Ici, les rues sont très peu encombrées par les voitures.  

On s’achète des gants et vestes en fourrure polaire en prévision des grands froids ! 

                

           

Ålesund. 
 

Mardi 27 juin, Mercredi 28 juin 1989 

ÅLESUND - KRISTIANSUND 
12h - nuit - 9h 

Nous quittons Ålesund et sortons du fjord au niveau du petit village de Bud. C’est l’entrée dans le passage d’Hustadvika, 

bordé de récifs et de hauts fonds et ouvert au vent du large. En peu de temps le vent monte, et pendant mon quart, entre 3 h 

et 5 h du matin, nous devons essuyer un force 7 à 8 d’ENE. La mer est creuse, on est ballotés dans tous les sens, tout le 

monde est malade. Une option serait de faire escale dans l’un des petits ports de la côte, mais il apparaît vite que se diriger 

sur ces ports mal identifiés à travers la barrière de récifs est trop dangereux. On pense mettre à la cape le temps d’y voir plus 

clair… Certains montent sur le pont pour aider à identifier les feux... Finalement le quart est fini, et je plonge dans ma 

couchette. Nous n’avons pas fait le point à cause du mal de mer, et on s’est bel et bien égarés. C’est à la VHF, en contactant 

un cargo pour lui demander notre position, que l’équipe du quart suivant parvient finalement à identifier une balise proche, 



1989-040-norvege-publi.pdf 12 

 

« Midflu », et à reprendre le bon cap vers Kristiansund. Heureusement, le vent diminue au cours de la nuit. Le matin au réveil, 

j’ai le plaisir d’ouvrir l’oeil en entendant le bruit du moteur : Samoa est enfin arrivé à Kristiansund. Ouf ! 

Pour nous rasséréner de ces aventures nocturnes, nous allons manger des glaces ! 

Kristiansund est une ville très calme, c’est un assez grand port. 

 
 
Samoa à Kristiansund. Une escale bienvenue après une nuit mouvementée. 

Jeudi 29 juin - Vendredi 30 juin 1989 

KRISTIANSUND -  TRONDHEIM 
11h - nuit - 7h 

Nous longeons l’île plate de Smøla, bande de terre qui ne dépasse pas 68 mètres d’altitude, et d’où émergent quelques 

fermes. L’élevage de saumon et de truites de mer est la ressource principale de cette île et de sa voisine, Hitra, qui est tout 

aussi plate mais plus grande. Soudain, dans le passage entre les deux îles, nous sommes pris dans des rafales et surprise : la 

barre à roue lâche. En catastrophe nous dénichons la barre franche dans l’un des coffres arrière et l’installons sans problème. 

Ça marche mais la barre est très dure à tenir ! Il faut s'y mettre à deux. Cette barre de fortune nous permet quand même de 

gagner l’anse Rognan, au Sud-Est d’Hitra, pour mouiller et voir si on peut réparer. A l’examen, ce sont les drosses de barre à 

roue qui ont cassé... Il va falloir attendre Trondheim pour remplacer les drosses.  

Ce petit mouillage est charmant, très calme. Une maison. Mais nous levons l’ancre rapidement, il est 16 heures et nous 

devons atteindre Trondheim le plus vite possible.  
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Départ de Kristiansund. 

 

Rencontre avec un voilier français. 

 
 

Passage de l’express côtier devant Kristiansund. 



1989-040-norvege-publi.pdf 14 

 

 
 

 
 

 
 

  



1989-040-norvege-publi.pdf 15 

 

Nous passons la nuit entière à remonter laborieusement le fjord de Trondheim, l’un des plus longs de Norvège, sous voilure 

réduite car la barre franche est très difficile à tenir. C’est à l’aube que nous tirons les derniers bords, avant de trouver une 

place dans le grand port de Trondheim. 

 

Trondheim 

Dans la journée, un réparateur vient réparer les drosses, pendant qu’une partie de l’équipage récupère en dormant et en 

faisant un petit tour dans la ville très animée. Le plus beau monument de Trondheim, c’est la cathédrale Saint-Olav, qui date 

de 1320 et qui est le plus grand monument médiéval de Scandinavie. A l’époque, Trondheim s’appelait Nidaros et était un 

lieu de pèlerinage. Capitale de la Norvège, c’était la résidence royale et le siège épiscopal. Mais son influence diminua après 

les guerres contre la Suède au XVIIème siècle. De nos jours, c’est une importante ville universitaire. La cathédrale étant 

fermée, nous visitons le musée de la Société Royale des Sciences qui présente des collections d’animaux empaillés de la 

région.  

Le quartier le plus pittoresque de Trondheim, c’est celui des vieux entrepôts au bord du Nidar. En effet, ceux-ci sont sur 

pilotis. 

 
 
Trondheim. Le quartier sur pilotis. 
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Trondheim. 

    

 

TRONDHEIM - ANSE DE SELVEN 
15h - 22h 

Une fois la barre réparée, nous quittons Trondheim pour nous dégager du fjord et passer la nuit dans la petite Anse de 

Selven, au débouché du fjord. Nous nous installons à un quai désert et peu entretenu, près d’un bâtiment désaffecté qui 

devait faire office de débarcadère de pêche ou de petite usine. Le vent est fort. Nous partons marcher dans la campagne 

déserte, le jour tombe, il fait froid, une route mène vers trois fermes isolées au milieu de grandes prairies. 
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Samedi 1er juillet 1989 

ANSE SELVEN - STOKKSUND (HARSVIK) 
11h - 22h 

Après une bonne nuit de sommeil, nous quittons l’Anse Selven sans regret et reprenons notre montée vers le nord. 

Aujourd’hui, il fait un temps magnifique, ce qui contraste avec le ciel gris des jours derniers. La luminosité et la lumière sont 

dignes des paysages arctiques. Nous arrivons sur la passe de Stokksund au moteur, au coucher du soleil. Il faut s’engager 

entre deux rochers très étroits pour découvrir le petit village camouflé derrière ce mur de rochers. C’est impressionnant et 

splendide, sans doute l’un des plus beaux sites de Norvège que l’on peut fréquenter en bateau. Derrière la passe, la mer 

ressemble à un lac tellement calme que de nombreux reflets y miroitent. Des îlots émergent çà et là. Magique. Nous nous 

arrêtons à quai pour dîner, puis repartons dans les derniers rayons du soleil. 

 

Entrée dans le passage de Stokksund. 
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La passe de Stokksund, le soir.  
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Dimanche 2 juillet 1989 

STOKKSUND - RØRVIK 
0h - 9h 

Après avoir fait le quart de sortie de Stokksund, je dors le reste de la nuit et me réveille à l’entrée du port de Rørvik. On se 

croirait un peu au Far-Ouest. C’est désertique, hormis une grande église de bois blanche, construite en 1896, un vieux musée, 

quelques chalutiers et une longue route qui mène au village, alignement de maisons qui se perdent vers la campagne. 

 

RØRVIK - TORGHATTEN 
12h - 23h30 

Nous n’avons guère envie de nous éterniser à Rørvik, et préférons aller mouiller devant la montagne percée de Torghatten. 

Nous passons l’après-midi à faire du pilotage et à tirer des bords serrés entre les îles, sous le soleil, au milieu de ravissantes 

criques verdoyantes jalonnées de cabanes, de petits pontons et de minuscules phares très bas sur l’eau. Ceux-ci se 

distinguent plus facilement en cas de brume. La navigation ne doit pas être facile dans ces parages en hiver ! Les Express 

côtiers et autres cargos qui naviguent toute l’année vont ainsi de phare en phare, à l’aveuglette et souvent dans une brume 

à couper au couteau. Chapeau ! 

Ici, le long de l’île verdoyante de Leka, on peut évoquer l’image de « ma cabane au Canada ». 

Nous prenons un mouillage magnifique à Moittavn, face à la montagne percée de Torghatten. Il faut dire que nous avons 

failli nous engager dans une mauvaise passe avec un haut-fond et que nous avons dû faire marche arrière au dernier 

moment. 

Les courageux partent en expédition vers la montagne. Celle-ci est percée d’un tunnel naturel de 160 mètres de long et de 35 

mètres de large, remontant à l’âge glaciaire, et donnant lieu à de multiples légendes. Quant à moi je reste à bord pour 

dormir car il est déjà tard, malgré la lueur du jour. Entre temps, le vent se lève. Que nous réserve la météo ? 
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Soirée près de Torghatten.  
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Lundi 3 juillet 1989 

TORGHATTEN - BRØNNØYSUND 
10h - 12h 

Plus pluvieux on ne fait pas !!! On reste à Brønnøysund à cause de la pluie battante. Ballade en ciré sous la pluie dans un 

village détrempé. On se console en préparant un petit festin. 

Il faut démonter la pompe des WC qui sont bouchés. 

 

Mardi 4 juillet 1989 

BRØNNØYSUND - SANDNESSJØEN 
9h - 21h30 

Nous passons le Leirfjorden sous la pluie. A la sortie, je suis de quart avec Jean-Paul, et le vent passe de force 0 à force 7. 

Un petit bateau en difficulté dérive vers les rochers. On prend des ris mais finalement, on décide de laisser tomber et d’aller 

s’abriter au port industriel de Sandnessjøen qui est à l’entrée du fjord. 

Port immense, industriel. Pluie battante et coup de vent. 

Comme d’habitude dans ces cas-là, on se met à table ! Gâteaux « faits maison », pain grillé scandinave, fromage en boule, 

crevettes et autres victuailles du pays sont les bienvenus. 
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Mercredi 5 juillet 1989 

SANDNESSJØEN - GLACIER DE SVARTISEN 
Passage du Cercle Polaire 
11h - 22h 

Nous avons rencontré un équipage de Danois et nos deux bateaux régatent ensemble. On prend mutuellement des photos. 

Vont -ils nous les envoyer ? Aujourd’hui est un grand jour : nous allons passer le Cercle Polaire Arctique, par 66°30’ Nord. A 

bord, nous sommes 2 vétérans du Cercle Polaire, Jean-Paul qui est allé à Jan Mayen et moi au Groenland, et nous 

« baptisons » donc les autres (confiture sur le nez, avec un verre de jus de fruits : les moyens du bord !). 

Le cercle Polaire ici en Norvège est curieusement balisé par des mappemondes en fer installées sur des îlots. 

Nous remontons le fjord de Svartisen sous la pluie. Au fond du fjord s’étale le glacier, magnifique. Nous sommes tous seuls. 

Nous amarrons Samoa à un gigantesque ponton qui donne sur une petite route bordée d’une forêt impénétrable. C’est très 

humide. Demain nous irons au glacier. 
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Jeudi 6 juillet 1989 

SVARTISEN - GRONØY 
15h - soir 

Le matin, nous partons en expédition au pied du glacier. Finalement, l’endroit est relativement fréquenté : un chalet-refuge 

vend des cartes postales et autres souvenirs. Svartisen est le deuxième glacier de Norvège et, comme toujours, ce genre de 

promenade est impressionnant. 

 (Photo Equipage). 

L’après-midi, nous reprenons la mer. A la sortie du fjord : beaucoup de vent (une fois de plus !). On se réfugie en catastrophe 

à Gronøy, après avoir distingué le ponton en passant juste devant. Ici, c’est un dédale d’îlots. La visibilité est limite, la pluie 

battante et en quelques instants on ne distingue plus rien du tout. Un empannage délicat a lieu sous grand-voile 2 ris et foc... 

Gronøy, c’est juste un ponton avec une route et quelques maisons. 

 

 

Sortie de Svartisen 
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Vendredi 7 juillet 1989 

GRONØY - BODØ 
6h - après-midi 

C’est aujourd’hui notre dernier jour de croisière, ce soir nous devons être à Bodø. Nous n’aurons pas eu le temps de passer 

par les Lofoten.  

Nous quittons le ponton sous foc seul, sous la pluie, avec du vent.  

On arrive à Bodø avec le foc enroulé au maximum, vent arrière. Il y a trente noeuds de vent. On atterrit sans problème, à 

« fond la caisse » !  
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 Le grand nettoyage du bateau. 
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Bodø. Le retour de pêche. Vente des crevettes. 
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Samedi 8 et Dimanche 9 juillet 1989 

BODØ - OSLO EN TRAIN 

Avec Laurence et Virginie, nous prenons le train de nuit, direction Trondheim, après avoir passé le samedi à Bodø, et 

rencontré l’équipage « montant ». 

Nous traversons les paysages de la montagne norvégienne, où les lacs et les grandes fermes succèdent aux forêts. 

Dans la journée nous laissons Virginie à Trondheim et reprenons un nouveau train de nuit pour Oslo, dans laquelle nous 

visitons le musée des bateaux vikings, avant de gagner Paris en avion. 
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Oslo. Le musée des bateaux vikings. 
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Le Bateau : SAMOA 

Brochure technique : http://anciensbateaux.jeanneau.fr (page vue le : 7/09/2014) 

http://anciensbateaux.jeanneau.fr/
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